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BProgression Technique de la 
canne de combat et du bâton

 

Chapitre I : Progression technique et grades de la 
Canne de Combat

1.1. Présentation

SPORT DE COMBAT : DE LA COOPÉRATION A L’OPPOSITION

L’apprentissage de tout sport de combat se fait selon une démar-
che progressive, visant à faire intégrer au pratiquant les notions 
et rôles de défenseur, d’attaquant, d’adversaire, de partenaire. 
Mais pour qu’il y ait apprentissage technico-tactique, dans le 
respect du code et des règles du sport enseigné, il faut suivre les 
étapes suivantes :

• d’abord, le pratiquant doit se sentir en sécurité, pour avoir l’es-
prit à l’apprentissage. On doit donc réduire toute appréhension 
vis-à-vis de l’arme utilisée (quand c’est un sport d’arme) et vis-à-
vis du partenaire (pour éviter toute agressivité non contrôlée ou 
toute inhibition),

• dans un deuxième temps, le pratiquant peut travailler en colla-
boration avec son partenaire, et intégrer les rôles de défenseur 
et d’attaquant,

• dans un troisième temps, les partenaires peuvent confronter 
leurs niveaux mutuels : c’est l’opposition.

1.2. Principe de la progression et de l’évaluation

• de la coopération à l’opposition
• acquérir progressivement la maîtrise des techniques
• progression dans leur mise en application

Les pratiquants apprennent globalement toutes les techniques 
de base, puis ils s’affinent de plus en plus quant à l’utilisation en 
situation de ce qui a été appris. Il est donc facile à l’enseignant de 
prendre chaque mise en application (c’est à dire compétence) et 
de donner à l’élève une consigne visant à faire travailler la com-
pétence choisie. 

C’est pourquoi nous avons choisi d’évaluer des capacités de mise 
en application de techniques (des savoir-faire), plutôt que des 
connaissances techniques pures. En somme, mieux vaut évaluer 
le niveau d’aptitude à utiliser un brisé, dans différentes circons-
tances, que d’évaluer si on sait faire un brisé.

Puis, ayant un bagage technique plus étoffé, qui leur confère 
plus d’assurance, mais aussi plus de contrôle, les pratiquants se 
retrouvent en situation d’opposition. La confrontation revêt alors 
un caractère d’incertitude, moteur des progrès technico-tacti-
ques de chacun, et non plus source d’inhibition ou d’agressivité.

La progression technique présentée dans les Pommeaux vise 
l’essentiel. Chaque pommeau est composé de 3 modules de 
savoir-faire et connaissances à valider.

1.3 Modalités d’obtention des grades

•  les Pommeaux bleu, vert , rouge et blanc :
Ils peuvent se passer en club, avec un jury de deux personnes, 
composé d’au moins un moniteur. Le deuxième membre du jury 
pourra être un élève le plus gradé du club.  
Le candidat valide son Pommeau avec la moyenne dans chaque 
module.

• le Pommeau jaune :
Le Pommeau Jaune est délivré par un jury d’un Comité Départe-
mental ou de Ligue.
Pour obtenir le Pommeau Jaune, le pratiquant présentera en 
plus des compétences canne requises, soit une compétence au 
bâton fédéral, soit une compétence en double canne. 
Le candidat valide son Pommeau avec la moyenne dans chaque 
module. Un grade dans une des spécialités lui donne des points 
supplémentaires (un point par niveau de grade), utilisables s’il 
lui manque des points pour obtenir la moyenne et valider son 
Pommeau Jaune.

1.4. Les grades de la canne de combat : Pommeaux bleu, 
vert, rouge, blanc et jaune

Grilles personnalisées des Pommeaux
Une grille personnalisée des Pommeaux peut être proposée au 
DTL de votre région (ou à défaut au DTN Canne de Combat et 
Bâton) sous réserve qu’elle soit validée en début de saison et 
qu’elle soit de même niveau que la grille de référence.
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B BLEU
MODULE 1 MODULE 2 MODULE 3

Déplacements Technique Théorie

● Position de garde
● Déplacement en garde

● Les 6 attaques
● Parades
● Enchaînements simples
● Salut

● Nom des attaques
● Taille, poids de la canne
● Historique succinct de la discipline

BLEU
CRITERES ET BAREME Pts candidat 1 candidat 2 candidat 3 candidat 4

MODULE 1 : Déplacements
- position de garde,
(placement des pieds, équilibre général, tenue de l’arme)

- déplacement en garde
(équilibre lors des déplacements, position de garde en début 
et en fin de déplacement.

1

1

MODULE 2 : Technique
- qualité technique des 6 attaques :

1) mouvement circulaire
2) plan horizontal ou vertical
3) coup armé
4) coup développé
5) cible correcte
6) bras tendu, canne dans le prolongement

- parades correspondantes à l’attaque

- Enchaînement d’attaques (de 3 à 5)
1) pas d’arrêt entre les techniques
2) chacune est armée.

- salut : effectué dans le bon sens et fluide.

1
1
1
1
1
1

2

2
2

1

MODULE 3 : Théorie
-  nom des attaques
(Latéral extérieur, latéral croisé, brisé, croisé tête, enlevé, 
croisé bas),

- Taille et poids de la canne
(95 cm, 90 g à 120 g)

- historique succinct de la discipline
(originie française, âge d’or fin 19ième, codification sportive 
1978).

3

1

1
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BVERT
MODULE 1 MODULE 2 MODULE 3

Déplacements Technique Théorie

● Se déplacer pour se mettre à distance 
de touche de l’adversaire

● Voltes simples

● Changer de main dans un cadre offensif

● Changer de main dans un cadre défensif 
 
● Esquives

● Enchaîner (varier cibles)

● Attaquer en se déplaçant

● Validité des touches

● Dimensions de l’aire

VERT
CRITERES ET BAREME Pts candidat 1 candidat 2 candidat 3 candidat 4

MODULE 1 : Déplacements
- se déplacer pour se mettre à distance et effectuer une atta-
que pour toucher l’adversaire,

- volte : sortie de volte face à l’adversaire, à distance de touche, 
en garde à la fin,
L’attaque doit être correctement exécutée pendant la volte.

2

3

MODULE 2 : Techniques
-  changer au moins une fois de main dans le cadre d’un enchaî-
nement,

- changer de main pour parer du côté de l’attaque,

- soustraire la cible à l’offensive adverse tout en restant en 
équilibre pour agir ensuite,

- savoir effectuer des enchaînements sur des cibles variées 
(haut/bas, gauche/droite, vertical/horizontal),

- coordonner les déplacements avec les attaques,

- parer près du corps, sans masquer les cibles.

1

1

2

3

2

1

MODULE 3 : Théorie
- connaître les critères de validité définis dans le cahier n°10,

- connaître les dimensions de l’aire de combat (en fonction de 
sa catégorie).

4

1
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B ROUGE
MODULE 1 MODULE 2 MODULE 3

Technique Tactique Théorie

● 	Voltes avec changement de main.

●	 Traversées.

●	 Ripostes (après parades ou esquives).

●	 Feintes d’armé.

●	 Rôle d’attaquant, rôle de défenseur.

●	 Varier ses actions lors d’un assaut.

● Priorité.

● Rôle du second.

ROUGE
CRITERES ET BAREME Pts candidat 1 candidat 2 candidat 3 candidat 4

MODULE 1 : Techniques
- volte avec changement de main : sortie de volte face à l’ad-
versaire, à distance de touche, en garde à la fin.
Le changement de main a lieu pendant la volte. L’offensive doit 
être correctement exécutée pendant la volte.

- traversée : réussir à passer le plus près possible de l’adver-
saire pour se replacer de l’autre côté et effectuer une action 
offensive,

- riposte : elle doit avoir lieu immédiatement après la parade/
esquive et l’offensive utilisée doit être valide,

- feintes d’armée : la feinte doit être armée et le coup associé 
également. La feinte doit déclencher une réaction.

3

3

2

2

MODULE 2 : Tactique
- 1ère situation : savoir reprendre la main quand on est défen-
seur,

- 2ème situation : savoir revenir en défense quand on est atta-
quant,

- dans le contexte d’un assaut : utiliser des voltes, des change-
ments de main, des feintes et varier les cibles.

2

2

3

MODULE 3 : Théorie
-- savoir que le premier qui arme prend la priorité et que pour 
la récupérer, il faut riposter immédiatement après une parade 
ou une esquive.

- connaître le rôle du second défini dans le cahier n°10.

2

1
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BBLANC
MODULE 1 MODULE 2 MODULE 3

Technique Tactique Théorie

●	 Contre-attaque.

●	 Savoir effectuer un assaut de la main 
non directrice.

●	 Prise d’information et adaptation à  
l’adversaire.

●	 Gestion de l’aire de combat.

● Bases d’arbitrage.

● S’évaluer objectivement.

● Connaître les spécialités.

BLANC
CRITERES ET BAREME Pts candidat 1 candidat 2 candidat 3 candidat 4

MODULE 1 : Techniques
- contre-attaque : réussir à toucher l’adversaire (en cours d’at-
taque) sans être touché,
exemple : Tireur A attaque à vitesse lente. Tireur B doit toucher 
avant la fin de l’offensive adverse et il pare ou esquive le coup.

- assaut de la main non directrice : fluidité, qualité des coups et 
des parades. La main non armée n’occasionne pas de gêne.

4

2

MODULE 2 : Tactique
- prise d’information / adaptation : à une action simple, répon-
dre par des actions différentes (vitesse de combat),

- gestion de l’aire : savoir garder le centre,

- gestion de l’aire : savoir se déplacer autour de l’adversaire 
pour perturber.

2

4

4

MODULE 3 : Théorie
- base d’arbitrage : notion des rôles des juges et de l’arbitre, 
les commandements d’arbitrage principaux. Gérer la sécurité 
de l’assaut,

- s’évaluer objectivement : le tireur évalue sa performance lors 
de l’assaut,

- connaitre les spécialités  : canne de défense, canne chausson, 
bâton de l’Ecole de Joinville. 

2

1

1
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B JAUNE
MODULE 1 MODULE 2 MODULE 3

Tactique Maitrise Théorie

●	 Observer et adapter sa réponse.

●	 Savoir coacher.
●	 Avoir un regard sur sa pratique (duo).

● Organisation de la canne en France.

● Savoir expliquer la discipline à un pro-
fane.

option obligatoire 
- présenter une démonstration au bâton fédéral,
ou
- présenter une  démonstration en double canne. 

Spécialité : Canne de défense, Canne chausson ou bâton de l’école de Joinville
Points supplémentaires sur présentation d’un grade de spécialité

JAUNE
CRITERES ET BAREME Pts candidat 1 candidat 2 candidat 3 candidat 4

MODULE 1 : Tactique
Savoir, contre un attaquant : 
- riposter dès la première parade,
- se déplacer pour ne pas être fixé.

Savoir, contre un riposteur : 
- feinter pour déclencher sa parade et toucher,
- ralentir au dernier moment chez un riposteur qui anticipe 
trop la parade,
- parer et re-riposter,
- contre-attaquer sur la riposte.

Savoir, contre un contre-attaquant :
- aller chercher la touche,
- ne pas s’interrompre quand on a la priorité,
- feinter,
- toucher en flanc.

- Observer l’adversaire, prendre de l’information, analyser et 
adapter les réponses.

- Observer un autre tireur et lui apporter des solutions à mettre 
en place dans la suite de son assaut

2

2

2

2

2

MODULE 2 : Maitrise
- mettre en place un enchaînement à deux de 4 à 5 actions pen-
dant 15 minutes que les candidats devront effectuer à vitesse 
lente et à vitesse normale. Les candidats devront justifier leurs 
choix techniques et tactiques pendant le passage lent.

3

MODULE 3 : Théorie
- organisation de la Canne : FFSBF&DA, CNCCB

- savoir présenter la discipline, savoir initier un groupe de 
débutants.

1

2

option obligatoire : 
- bâton ou double canne : fluidité dans les démonstrations et 
qualité technique.

4

Spécialité : points supplémentaires sur présentation d’un 
grade dans une spécialité (1 point / niveau de grade). *

Grilles personnalisées des Pommeaux : elle peut être proposée au DTL de votre région (ou à défaut au DTN Canne de combat et bâton) sous réserve qu’elle soit validée en 
début de saison et qu’elle soit de même niveau que la grille de référence.
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BChapitre II : Progression technique du bâton fédé-
ral

2.1. Présentation
en cours de réalisation

2.2. Grades 
en cours de réalisation

Chapitre III : Progressions techniques et grades des 
spécialités de la Canne de combat et bâton

Préambule : Définition des Spécialités
Les spécialités de la Canne de combat et bâton (CCB) sont à ce 
jour : 
- la Canne de défense, 
- la Canne chausson 
- et le Bâton de L’école de Joinville.

3.1 Présentation de la Canne de défense

Les techniques utilisées par la Canne de défense sont emprun-
tées à diverses disciplines existantes anciennes ou modernes qui 
sont partie intégrante de notre patrimoine culturel et sportif :
- la Canne française, telle qu’elle était pratiquée par CHARLEMONT, 
LEBOUCHER et LARRIBEAU, mais également sa forme moderne, 
telle qu’elle a évolué, dans son expression et ses déplacements.
- la Savate boxe française.
- la Canne chausson.
- La Lutte.
- l’Escrime ancienne.
Et bien d’autres pratiques pugilistiques …

La Canne de défense s’adresse à toutes et à tous. Elle peut être 
pratiquée facilement par chacune et chacun n’ayant aucune 
connaissance dans l’art du combat.
Suite logique et cohérente de la Canne de combat et la Canne 
chausson, la finalité de la Canne de défense diffère car elle traite 
de la « défense face à une agression » :
défense/riposte/neutralisation, avec ou sans « arme ».

Cette discipline conserve les fondamentaux et surtout la tradi-
tion culturelle et sportive de la Canne de Combat.
La Canne de défense est une spécialité de la Canne de combat.

La spécialité est décrite dans le document : Annexe 3.1.1 Canne de défense

3.2 Présentation de la Canne chausson

- La canne chausson « cette lutte de deux équilibres ». Jean PREVOST
- « Quand on connaît tout, il faut inventer, et quand on a inventé, il faut encore 
apprendre ». Georges CARPENTIER
La canne chausson est une spécialité de la canne de combat, qui 
combine les techniques de canne de combat, du bâton et les 
techniques de pied de la Savate boxe française.
Cette démarche initiée par nos anciens est l’expression d’unicité 
entre les pratiques de « canne et bâton » et de « Savate boxe 
française ». Ces disciplines sont historiquement liées.

3.2.1 - Les règles
- Les techniques sont celles de la canne de combat, du bâton et 
des pieds de la Savate boxe française. 
Le direct d’arrêt, poing fermé ou main ouverte avec le talon de la 
main, est autorisé.
- L’espace de rencontre est l’aire circulaire de neuf mètres de dia-
mètre utilisée en canne de combat.

- Le mode d’échange est l’assaut où la touche est contrôlée. Les 
surfaces autorisées sont celles de la canne de combat pour les 
techniques de canne et bâton, et celles de la Savate boxe fran-
çaise pour les techniques de pied.
- Les distances de garde, d’affrontement sont celles de la Canne 
de combat (avec tenue de l’arme à une ou deux mains) et celles 
de la Savate boxe française (distance de poing ou de pied). Les 
tireurs ont donc quatre possibilités de distance.
- Les fentes ne sont pas obligatoires pour les attaques de canne 
en ligne basse. Les techniques de pied sont interdites en tête 
quand l’adversaire est en position de fente. Les touches avec 
les techniques de pied étant contrôlées sont autorisées en tête 
même si le masque est porté.
- Les parades et les esquives sont celles de la canne, du bâton, de 
la Savate boxe française. On y rajoute les parades enveloppantes, 
à une ou deux mains, de la canne de défense ; les parades blo-
quées par le plat de la semelle de la chaussure, par un déplace-
ment croisé du pied arrière ou avant, ou par un avers du pied.
- Les techniques de piqués et de coups de bouts sont interdites.
- L’arme est utilisable par ses deux extrémités ; elle peut être 
tenue par l’une ou par l’autre de ses extrémités.

3.2.2 - L’assaut
L’assaut peut se réaliser en duo, en coopération ou en opposition. 
La notation se fait comme pour l’assaut en Savate boxe fran-
çaise.
Le juge note : 
1 - le nombre de touche pour déterminer le tireur qui domine,
2 - la technique : variétés des touches et des hauteurs de touche, 
la qualité de l’opportunité des touches.

Il s’assure qu’il n’y a pas prédominance d’une des filières, canne, 
bâton ou Savate.

La spécialité est décrite dans le document Annexe 3.2.1.Canne chausson

3.3. Présentation du bâton de l’école de Joinville

Style de bâton de combat, d’origine française, il est enseigné à 
l’école militaire de Joinville entre 1852 et 1939 au même titre que 
la boxe française, la canne, la gymnastique et l’escrime. Ce bâton 
était pratiqué à la fois par les cadres de l’armée (sous-officiers et 
officiers de carrière) et par les conscrits, lors de leur service mili-
taire qui dans la deuxième moitié du XIXème siècle durait plusieurs 
années. En outre les sociétés civiles de gymnastique reprenant à 
leur tour les mêmes techniques d’attaque et de défense ont éga-
lement contribué au développement de cette discipline.
Historiquement, l’enseignement de ce bâton au sein de l’armée 
avait plusieurs objectifs :
- d’abord assurer une éducation physique et gymnique (à ses 
débuts en effet, l’école de Joinville s’appelait «  école normale de 
gymnastique et d’escrime »,
- ensuite développer un esprit de corps, une coordination d’en-
semble et une obéissance collective dans une manipulation  ryth-
mée au bâton à l’image de notre « ordre serré militaire actuel »,
- enfin préparer par le biais d’assauts individuels le militaire au 
duel et au conflit armé, l’endurcir, l’aguerrir en vue de l’usage 
plus létal de la baïonnette, de l’épée et du sabre.
 
Selon les documents d’époque (textes, figurines et photogra-
phies), la longueur de ce type de bâton correspond à la taille du 
tireur au maximum ou s’arrête à la pointe de son nez au mini-
mum.
La saisie du bâton s’opère 25 à 30 centimètres en avant du talon, 
les mains étant regroupées et relativement serrées, les deux 
pouces orientés en direction de la pointe du bâton. La longueur 
de la manchette ainsi dégagée, crée un contrepoids, un ballant 
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B qui facilite la réalisation des moulinets horizontaux ou verticaux 
et accentue la vitesse de rotation.
Dans les ouvrages et manuels édités par le ministère de la guerre 
on retrouve sous une terminologie différente (coup de tête, coup 
de figure, coup de flancs à droite ou à gauche etc.) les mêmes 
techniques qu’en canne de combat moderne (brisés, enlevés, 
latéraux  extérieurs et croisés).
Mais également les piqués avec la pointe ou le talon du bâton, 
les déplacements en vraie ou fausse garde en avançant ou recu-
lant, les changements de mains, les parades mains écartées ou 
regroupées. Et toujours ce souci primordial du mouvement déve-
loppé et armé, ainsi que du respect du principe esquive/parade
riposte.

La spécialité est décrite dans le document Annexe 3.3.1 Bâton de l’école 
de Joinville
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B
1 - PRESENTATION

Annexe 3.1.1 Canne de défense

en cours d
e réalisa

tion
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B Annexe 3.2.1 Canne chausson
1 - Présentation

La canne chausson « cette lutte de deux équilibres ». Jean PREVOST.

« Quand on connaît tout, il faut inventer, et quand on a inventé, il faut encore 
apprendre ». Georges CARPENTIER

La canne chausson est une spécialité de la Canne de combat, 
qui combine les techniques de canne de combat, du bâton et les 
techniques de pied de la Savate boxe française.

Cette démarche initiée par nos anciens est l’expression d’unicité 
entre les pratiques de « canne et bâton » et de « Savate boxe 
française ». Ces disciplines sont historiquement liées.

1.1 - Les règles
Les techniques sont celles de la Canne de combat, du bâton et 
des pieds de la Savate boxe française. Le direct d’arrêt, poing 
fermé ou main ouverte avec le talon de la main, est autorisé.

L’espace de rencontre est l’aire circulaire de neuf mètres de dia-
mètre utilisée en canne de combat.

Le mode d’échanges est l’assaut où la touche est contrôlée. Les 
surfaces autorisées sont celles de la Canne de combat pour les 
techniques de canne et bâton et celles de la Savate boxe fran-
çaise pour les techniques de pied.

Les distances de garde, d’affrontement sont celles de la Canne 
de combat (avec tenue de l’arme à une ou deux mains), et celles 
de la Savate boxe française (distance de poing ou de pied). Les 
tireurs ont donc quatre possibilités de distance.

Les fentes ne sont pas obligatoires pour les attaques de canne en 
ligne basse. Les techniques de pied sont interdites en tête quand 
l’adversaire est en position de fente. Les touches avec les tech-
niques de pied étant contrôlées sont autorisées en tête même si 
le masque est porté.

Les parades et les esquives sont celles de la canne, du bâton, de 
la Savate boxe française. On y rajoute les parades enveloppantes, 
à une ou deux mains, de la canne de défense ; les parades blo-
quées par le plat de la semelle de la chaussure, par un déplace-
ment croisé du pied arrière ou avant, ou par un avers du pied.

Les techniques de piqués et de coups de bouts sont interdites.

L’arme est utilisable par ses deux extrémités ; elle peut être 
tenue par l’une ou par l’autre de ses extrémités.

1.2 - L’assaut
L’assaut peut se réaliser en duo, en coopération ou en oppo-
sition. La notation se fait comme pour l’assaut en Savate boxe 
française.

Le juge note : 
1 - le nombre de touches pour déterminer le tireur qui domine,
2 - la technique : variétés des touches et des hauteurs de tou-
ches, la qualité de l’opportunité des touches.

Il s’assure qu’il n’y a pas prédominance d’une des filières, canne, 
bâton ou savate.

2 - Progression technique

C’est celle de la Canne de combat et du bâton fédéral, dont elle 
est une spécialité, enrichie des coups de pieds de la Savate. Par 
analogie à la progression en Sbf et en CC, nous optons pour le 
choix de deux grades : chausson rouge et chausson jaune. 
 
2.1 Chausson rouge (CR)
a) voie en Canne de combat : 
- être titulaire du pommeau rouge
- avoir acquis les techniques de pied en Sbf, les cibles correspon-
dantes, ainsi que leurs parades et esquives. (voir « attaques sim-
ples » du gant bleu – Mémento de formation).

b) voie en Savate boxe française : 
- être titulaire du gant rouge
- avoir acquis les techniques de Canne, ainsi que les parades et 
esquives correspondantes et le déplacement en volte. 

c) critères d’évaluation du chausson rouge : compétences requises :  
- aisance et coordination par rapport au principe d’attaque / 
parade ou esquive / riposte. (attaques de canne ou de chausson 
indifférenciées), 
- maîtrise des distances, opportunité du déplacement par rap-
port au choix de la riposte selon l’arme (canne ou chausson). 

d) situations d’évaluation : exercices proposés
objectif : maîtrise des distances de canne (distance moyenne) 
et de chausson (distance réduite, canne tenue à deux mains en 
pronation en analogie avec la garde au bâton). 

Exercice n°1 : A et B sont en garde canne.
A effectue deux techniques de canne de son choix, suivies d’une 
technique en garde bâton.
A saisi la canne aux deux extrémités et donne un coup de pied 
bas jambe arrière.
B esquive.
A reprend l’initiative avec une technique de canne (à distance 
de canne).

Changer les rôles.

Exercice n°2 : A et B sont en garde canne.
A effectue une technique haute puis une basse toutes deux en 
canne.
A exécute ensuite une technique haute en garde bâton. Il 
enchaîne soit sur un fouetté bas, un chassé bas ou un revers bas 
de la jambe arrière. Il conclut par une technique de canne sur 
pivot du pied d’appui.

Changer les rôles.

Variante : fouetté ou chassé de la jambe avant (avec déplace-
ment croisé).

Exercice n°3 : A et B sont en garde canne.
A effectue une technique de canne puis une de bâton toutes 
deux en figure. Il enchaîne sur un revers direct en figure.
B esquive par un retrait du buste ou un changement de garde.
A reprend sa distance de canne avec une technique de canne 
précédée d’une volte.

Changer les rôles.
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BExercice n°4 : A et B sont en garde canne.
A effectue une technique de canne puis une de bâton toutes 
deux en figure. Il enchaîne sur une feinte d’un coulissé extérieur 
bâton.
Sur l’armé du coulissé, pivot sur la jambe avant et chassé tour-
nant jambe arrière.
B a deux possibilités :
variante 1 : B recule. A attaque en ligne basse sur fente avant ;
variante 2 : B reste sur place. A retrouve sa distance en fente 
avant sur place.

Changer les rôles.

Exercice n°5 : A et B sont en garde canne.
A effectue trois techniques de canne. Il enchaîne sur une feinte 
d’un latéral extérieur figure bâton suivie aussitôt d’un fouetté 
bas jambe arrière.
A se décale pour enchaîner un revers médian de l’autre jambe 
puis un autre décalage suivi d’un fouetté tourné médian. 
B reste sur place.
A conclu par un brisé canne.

Changer les rôles.

Nota à l’attention des enseignants : il est primordial d’appren-
dre l’enchaînement tout de suite en situation. Les techniques de 
canne doivent être précédées et/ou suivies des techniques de 
chausson. 
Ne jamais scinder les techniques de canne et de chausson.

Exercice n°6  : utilisation de la parade enveloppante, A et B sont 
en garde canne.
A effectue deux techniques de canne suivies d’un fouetté ou d’un 
chassé frontal médian.
B exécute une parade enveloppante suivie d’une riposte par une 
technique de canne.

Changer les rôles.

Variante : parade enveloppante sur piqué de canne suivie d’une 
volte intérieure et d’une riposte en canne.

Nota sur la technique de la parade enveloppante : la garde est en 
bâton, les mains en pronation aux extrémités de l’arme. L’une des 
mains est directrice, l’autre mobile. La main directrice peut-être 
la gauche ou la droite. Et cætera, à l’initiative de l’enseignant.

Exercice n° 7 : Assauts à thème, à l’initiative de l’enseignant.

e) Notation

Exercices Total 
général

n° 1 n° 2 n° 3 n° 4 n° 5 n° 6 n° 7

nombre 
de points /5 /5 /5 /5 /5 /5 /10 /40

Est titulaire du chausson rouge le candidat qui totalise un mini-
mum de 25 points sur 40. 

2.2 - Chausson jaune (CJ)
a) voie en Canne de combat : 
- être titulaire du pommeau jaune
- avoir acquis la maîtrise et l’aisance dans l’enchaînement des 
techniques de pied de la Sbf
- savoir utiliser la feinte dans les enchaînements de pied en SBF

b) voie en Savate boxe française : 
- être titulaire du gant jaune
- maîtrise des techniques de Canne et bâton
- et/ou être titulaire du pommeau jaune
(ces dernières options ouvrent la voie au monitorat de Sbf ou de 
CC, avec spécialité Canne chausson.) 

c) critères d’évaluation du chausson jaune : compétences requises :  
- mise en valeur du travail de coopération lors des assauts à 
thème
- restitution dynamique des enchaînements canne-pied-canne
- qualité de l’impact démonstratif.

d) situations d’évaluation : thèmes à exploiter
durée de chaque exercice : une minute par séquence avec chan-
gement de rôle.
Rythme : 50 à 60 % de la vitesse maximale.

Exercice n°1
A attaque avec trois techniques de canne de son choix.
B pare ou esquive et riposte avec un enchaînement canne/chaus-
son ou chausson/canne.
Application en assaut à thème : sur 30 secondes, chacun des 
tireurs doit au minimum exécuter cinq techniques de chausson.

Exercice n°2
A attaque avec un enchaînement de trois techniques : deux de 
canne suivies obligatoirement d’une technique de chausson.
B pare/esquive et riposte obligatoirement par une technique de 
chausson suivie d’une technique de canne.
Nota : le tireur B peut retrouver sa distance de chausson à condi-
tion d’exécuter une feinte de technique de canne.
Application en assaut à thème : lorsque A entreprend une tech-
nique de chausson, B doit obligatoirement riposter en technique 
de chausson.

Exercice n°3
Séquence de trente secondes :
A enchaîne en continu des techniques de canne et de chausson 
avec décalage sur coups de pied chassé, revers ou fouetté tour-
nant.
B pare ou esquive sans riposter et se déplace dans l’aire.
Application en assaut à thème : l’assaut doit comporter 2/3 de 
techniques de canne et 1/3 de techniques tournantes en chaus-
son : chassé, fouetté ou revers.

Variante : volte de canne suivie d’une contre volte chassée.

Exercice n°4
Esquive en fente arrière sur attaque chausson.
A exécute 3 techniques de canne suivies d’une technique de 
chausson médiane ou haute.
B esquive en fente arrière et contre attaque en fente avant puis 
attaque sur une technique de chausson. Il conclut en sortant 
avec une technique de canne.
Application en assaut à thème : dès qu’il y a une séquence d’at-
taques chausson en ligne médiane ou haute, esquive en fente 
arrière.

Exercice n°5
A enchaîne des techniques de canne suivies d’une technique de 
chausson.
B pare/esquive et riposte avec une technique de chausson suivie 
de techniques de canne.
Application en assaut à thème : principe reproduit en assaut.
Nota : La simultanéité des coups de pied n’est pas autorisée.
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B Exercice n°6
Un tireur au centre (tireur 1) et quatre autour de lui (tireurs 2, 
3, 4 et 5).

Le tireur 1 attaque le tireur 2 sur une technique de canne suivie 
d’une technique chausson. Tireur 2 riposte avec une technique 
chausson suivi d’une technique de canne ramenant 1 au centre.

Même chose avec 3, 4 et 5.

Variante : les attaques peuvent provenir de l’intérieur comme 
de l’extérieur.

Autres variantes sur l’enchaînement des techniques et la varia-
tion des axes de combat à la convenance de l’enseignant. 

Exercice n°7
Assaut arbitré à la touche ou à la domination.
L’arbitre commande le stop lorsque :
- les distances ne sont plus respectées ;
- les techniques de chausson sont simultanées.
Tenue imposée : protège tibias, gants.
En démonstration : tee-shirt de Canne ou de Savate boxe fran-
çaise, pantalon de la tenue de canne, protèges-tibia, gants de 
canne et masque de canne. 
Les touches sont contrôlées.

e) Notation

Exercices Total 
général

n° 1 n° 2 n° 3 n° 4 n° 5 n° 6 n° 7

nombre 
de points /5 /5 /5 /5 /5 /5 /10 /40

Est titulaire du chausson jaune le candidat qui totalise un mini-
mum de 30 points sur 40. 

2.3 - Encadrement et enseignement de la Canne chausson

a) Monitorat de Canne de combat 
Le titulaire du monitorat de Canne de combat, après avoir acquis 
les compétences du chausson jaune, a la compétence d’ensei-
gner la spécialité Canne chausson. 

b) Monitorat de Savate boxe française

Le titulaire du monitorat de Savate boxe française, après avoir 
acquis les compétences du pommeau jaune et du chausson 
jaune, a la compétence d’enseigner la spécialité Canne chausson.  

N.B. 
Les compétences requises du chausson rouge et du chausson 
jaune, par l’intermédiaire des exercices proposés ci-dessus, peu-
vent être utilisées par les enseignants en tant qu’outil pédagogi-
que, afin de préparer leurs élèves aux exigences du passage de 
ces grades en Canne chausson. 

2

1

4

35
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BAnnexe 3.3.1 Bâton de l’école de Joinville

1 - Présentation du bâton de l’école de Joinville

Style de bâton de combat d’origine française, il est enseigné à 
l’école militaire de Joinville entre 1852 et 1939 au même titre 
que la boxe française, la canne, la gymnastique et l’escrime. Ce 
bâton était pratiqué par les cadres de l’armée (sous-officiers et 
officiers de carrière) et par les conscrits lors de leur service mili-
taire qui dans la deuxième moitié du XIXème siècle durait plusieurs 
années. En outre, les sociétés civiles de gymnastique reprenant à 
leur tour les mêmes techniques d’attaque et défense, ont égale-
ment contribué au développement de cette discipline.

Historiquement, l’enseignement de ce bâton au sein de l’armée 
avait plusieurs objectifs :
- d’abord, assurer une éducation physique et gymnique (à ses 
débuts en effet, l’école de Joinville s’appelait «  école normale de 
gymnastique et d’escrime ».
- ensuite développer un esprit de corps, une coordination d’en-
semble et une obéissance collective dans une manipulation ryth-
mée au bâton à l’image de notre « ordre serré militaire actuel ». 
- enfin, préparer par le biais d’assauts individuels, le militaire au 
duel et au conflit armé, l’endurcir, l’aguerrir en vue de l’usage 
plus létal de la baïonnette, de l’épée et du sabre.
 
Selon les documents d’époque (textes, figurines et photogra-
phies) la longueur de ce bâton correspond à la taille du tireur au 
maximum ou s’arrête à la pointe de son nez au minimum.
La saisie du bâton s’opère 25 à 30 centimètres en avant du talon, 
les mains étant regroupées et relativement serrées, les deux 
pouces orientés en direction de la pointe du bâton. La longueur 
de la manchette ainsi dégagée, crée un contrepoids, un ballant 
qui facilite la réalisation des moulinets horizontaux ou verticaux 
et accentue la vitesse de rotation.
 
Dans les ouvrages et manuels édités par le Ministère de la 
Guerre, on retrouve sous une terminologie différente (coup de 
tête, coup de figure, coup de flancs à droite ou à gauche etc.) 
les mêmes techniques qu’en canne de combat moderne (brisés, 
enlevés, latéraux  extérieurs et croisés).

1910

Mais également les piqués avec la pointe ou le talon du bâton, 
les déplacements en vraie ou fausse garde en avançant ou recu-
lant, les changements de mains, les parades mains écartées 
ou regroupées. Et toujours ce souci primordial du mouvement 
développé et armé, ainsi que du respect du principe esquive/
parade/riposte.

2 - Enseignement actuel

Ainsi le bâton de l’école militaire de Joinville appartient à notre 
patrimoine culturel depuis plus de 150 ans. Son enseignement 
s’est interrompu après la deuxième guerre mondiale. Sa réha-
bilitation a débuté dans les années 2000. Aujourd’hui, la prati-
que de ce bâton authentique ne s’inscrit toujours pas dans une 
orientation utilitaire, de type purement self-défense comme l’a 
définie Georges HEBERT (Méthode naturelle).
Elle continue à se décliner comme au XIXème siècle sous une 
forme sportive qui s’enrichit des principes technico-tactiques 
de la canne moderne, mais elle restaure et intègre aussi l’aspect 
martial originel qui participait à l’épanouissement physique et 
mental du militaire.
 
Education  sportive
- La manipulation (maniement) du bâton de l’école de Joinville  
à l’instar de celle des massues assouplit les épaules tout en les 
musclant, étant donné le poids et la longueur conséquents de 
l’arme (autour de 1m70 pour une personne de taille moyenne).
- Une gestuelle précise s’inscrivant dans des plans verticaux et 
horizontaux, une dynamique caractéristique typiquement fran-
çaise imposant des transferts d’appuis, permettent de dévelop-
per des qualités de motricité et de coordination.
- Une réglementation relative au respect des zones de frappes 
et du développé complet de l’armé autorise une confrontation 
dialoguée sans danger comme il est de mise en canne.
- L’obligation de toucher avec le quart supérieur du bâton, de 
conserver l’alignement bâton, bras, épaule, contribue à clarifier 
et aérer les échanges ce qui est avantageux pour l’arbitrage.
- Le climat sportif de l’assaut courtois où la touche n’arrête pas le 
combat favorise l’expression spontanée des capacités d’initiative 
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et d’anticipation des tireurs.
 
Aspect martial
- Une prise en main naturelle, type «sabre» facilite l’apprentis-
sage de moulinets puissants, ininterrompus et rapides sur les 
quatre faces et divers plans, sans que le déplacement ne perturbe 
la fluidité du mouvement et occasionne une perte d’efficacité. 
- Au regard de la longueur du bâton, la fente complète en ligne 
basse pour atteindre le tibia n’est pas justifiée ainsi que l’attes-
tent les documents historiques. La demi-fente reste plus sobre, 
moins éprouvante, plus réaliste et surtout plus fonctionnelle. 
Elle permet également de garder le buste droit afin de moins 
s’exposer à un coup d’arrêt ou un contre par piqué et de rompre 
plus prestement.
- L’obligation de rassembler les jambes et de se redresser lors 
de l’armé permet d’emmagasiner une grande énergie dans les 
hanches et les reins avant de la restituer lors de la frappe. Par 
ailleurs, outre l’efficacité qui s’en dégage, l’observation de ce 
principe fondamental produit un style de déplacement spécifi-
quement français tout en augmentant la force et la vélocité des 
doubles moulinets horizontaux ou verticaux.
- La réalisation des piqués en pointe ou en talon élargit l’éventail 
technique, et confère une attitude particulièrement martiale et 
esthétique.
- Le risque encouru par les piqués accroît la vigilance et contraint 
les tireurs à adopter un comportement plus réaliste par le respect 
de la distance : les phases d’obstruction deviennent plus rares. 
- La longueur et le poids du bâton aident à caler la respiration, 
favorisent l’amplitude thoracique et le placement d’une respira-
tion abdominale bienfaisante.
- La réalisation de la frappe avec un bâton relativement lourd, 
exige un contrôle et une concentration en adéquation avec la 
respiration d’autant plus indispensables que les protections ne 
sont pas prévues. Cela apprend dans le même temps à diminuer 
le seuil de nervosité et à gérer le stress.

3 - Historique
 
Berceau de l’enseignement du bâton français au XIXème siècle :  
l’école normale de gymnastique de Joinville le Pont (Source Jean-
Louis OLIVIER, ancien DTN du CNCCB)
 
Au cours de l’histoire, cette prestigieuse école militaire s’appela 
successivement école normale de gymnastique de Joinville le 
Pont (1852), puis école normale de gymnastique et d’escrime 
(1872), enfin école supérieure d’éducation physique (1925). 
Entre 1852 et 1939, cette école forma les cadres militaires et 
civils d’éducation physique. Nous pouvons distinguer trois gran-
des périodes de formation :
 
La première, de 1852 à 1870, est caractérisée par l’influence 
de la gymnastique Amorosienne correspondant à une motricité 
artificielle et analytique.
 
La deuxième, celle qui nous intéresse au titre de l’enseignement 

du bâton, s’étend de 1872 à l’avant guerre de 1914. Pendant 
cette période, la «méthode de Joinville» subit les influences de 
la gymnastique suédoise (1893), anatomique et rigide, qui impli-
que le travail dans des plans stricts, verticaux et horizontaux.

Les apports scientifiques de DEMENY, qui tient un laboratoire de 
physiologie au sein même de l’école militaire, intègrent les pro-
blèmes énergétiques des pratiques et l’analyse du mouvement 
par la chronophotographie. L’influence et la concurrence des 
sports anglais (athlétisme, rugby, football), qui se dessinent dès 
1898 s’implantent vraiment à partir de 1910.

L’instruction du bâton y est collective, méthode «simultanée», 
défense sur les «quatre faces» permettant l’acquisition de l’ordre 
et de l’obéissance. Le bâton de Joinville s’inscrit dans le cadre 
général d’une gymnastique d’assouplissement et d’application 
pour discipliner et contrôler un nombre important de soldats. En 
1902, le manuel militaire inclut l’escrime de combat à la baïon-
nette plus réaliste et qui concurrence les parties d’enseignement 
de la boxe française, de la canne et du bâton. 

Les sociétés de gymnastique civiles effectuent, lors des lendits 
(1899-1903), des démonstrations collectives de bâton qui res-
pectent les modalités d’exécution propres à l’école de Joinville.

La troisième période, après 1916, se caractérise par le dévelop-
pement de la «méthode française d’éducation physique» (1925-
1930), méthode éclectique. Peu à peu l’école militaire, face à 
l’Université, perd son monopole de la formation des cadres 
d’éducation physique, perte concrétisée par l’ouverture des IRP 
(Instituts Régionaux d’Education Physique). 

L’enseignement du bâton et de la boxe française s’effectue 
jusqu’en 1925 dans les ENI (Ecoles Normales des Instituteurs). Le 
bâton devient alors utilitaire (méthode naturelle de HEBERT).

4 - Progression technique

Elle s’élabore en fonction de la difficulté croissante des exercices : 

- Le premier grade : B1 Joinville
 
Il permet d’intégrer les coups de base simples et les principes 
fondamentaux spécifiques au bâton de l’école de Joinville. Le tra-
vail s’effectue essentiellement en mode statique. Le contenu de 
ce premier niveau est adapté aux cannistes expérimentés, mais 
également accessible aux néophytes qui n’ont  jamais pratiqué la 
canne ou le bâton fédéral.

Les moniteurs détenteurs du B2 Joinville peuvent faire passer 
l’examen du B1 Joinville.

Les objectifs du B1J apparaissent dans la partie grisée de ce 
grade.

1890
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B- Le deuxième grade : B2 Joinville
 
Il nécessite un pré-requis :  l’acquisition du B1 Joinville.

Ce deuxième niveau permet d’accéder vraiment au travail dyna-
mique, d’assimiler des techniques complémentaires (notamment 
les piqués et le revers), d’étudier la volte sur les quatre faces et 
de porter des coups par moulinets en 2 ou 3 temps. Il exige par 
ailleurs l’entraînement dans la garde à gauche.
 
Les jurys régionaux et de ligues peuvent délivrer le grade B2J.

Les objectifs du B2J. apparaissent dans la partie grisée de ce 
grade.

4 - Grades en bâton de Joinville B1 et B2

GRADE B1 
Bâton de l’école de Joinville

 OBJECTIF
 

Vérifier l’acquisition des connaissances techniques et savoir-faire 
basiques concernant :

L’adoption des deux gardes
- la garde à droite conforme
- la garde à droite inversée

La manipulation en continu dans le vide de moulinets verticaux des-
cendants ou ascendants en déplacement
 
Le développement en statique des six techniques de base suivantes
- Croisé bas, brisé, latéral croisé figure
- Enlevé, croisé tête, latéral extérieur figure
 
L’exécution des parades correspondantes (avec un angle correct)
- Mains réunies (cibles : jambe, tête, figure)
- Mains  réunies croisées (cibles : jambe, tête, figure)
- Mains écartées (cibles : tête, figure)
 
La capacité à enchaîner et combiner en dynamique trois techniques 
simples de base au choix en mode coopératif
 
Le respect des principes fondamentaux
- Mains réunies avec conservation d’une manchette suffisante (20 à 
30 cm) pour des moulinets et frappes verticales et/ou horizontales 
- Redressement vertical du corps et rassemblement des jambes en 
position d’armé
- Trajectoires circulaires (croisé bas, croisé tête) et elliptiques (brisé, 
enlevé) dans un plan vertical
- Trajectoires semi-circulaires (latéral extérieur, latéral croisé) dans un 
plan horizontal
- Frappe avec le quart supérieur du bâton
- Alignement bras/bâton à l’extension du coup dans le vide ou à la 
touche.

Exercice n° 1 - 5 points

Manipulations en continu dans le vide avec déplacement 
a) Enchaînement de moulinets verticaux en boucle (brisé, puis 

croisé tête) en avançant ; idem en reculant.
b) Enchaînement de moulinets verticaux en boucle (croisé bas, 

puis enlevé) en avançant ; idem en reculant.
c) Enchaînement de 4 coups latéraux suivants à partir de la garde 

conforme en avançant : latéral croisé figure en statique, puis 
latéral croisé figure en avançant puis latéral extérieur figure 
en statique, puis latéral extérieur figure en avançant.

d) Enchaînement des 4 coups du (c) en reculant.

Critères de jugement de l’exercice n°1
- Fluidité (2 points)
- Mains réunies avec conservation d’une manchette suffisante (1 
point)
- Respect des armés et transferts d’appui (1 point)
- Respect des trajectoires circulaires et elliptiques dans les plans 
verticaux  et des trajectoires semi-circulaires dans les plans hori-
zontaux (1 point).

Exercice n° 2 - 5 points

Travail statique en binôme
- Tireur A en garde à droite conforme : main droite directrice 
devant et en supination ; main gauche de soutien derrière et en 
pronation ;  pied droit devant.
- Tireur B en garde à droite inverse : main droite directrice devant 
en pronation ; main gauche de soutien derrière et en supination ; 
poignets croisés ; pied gauche devant.
 
Tireur A à l’attaque et tireur B en parade
Pendant toute la durée de l’exercice le tireur A conserve son pied 
gauche fixe et le tireur B son pied droit fixe.

Changer les rôles
 
Techniques de base en statique : 3 attaques sur le côté droit de 
l’adversaire

a) Tireur A enchaîne les 3 attaques suivantes :
	 Croisé bas
	 Brisé (en 2 temps)
	 Latéral croisé figure
	
	 Tireur B exécute les 3 parades correspondantes :
	 Parade en jambe : mains réunies croisées
	 Parade en tête : mains écartées (par décroisement des poignets)
	 Parade en figure : mains écartées (pointe du bâton en l’air ou en bas) 

b)	 Tireur A enchaîne les 3 attaques suivantes :
	 Croisé bas
	 Brisé (en 2 temps)
	 Latéral croisé figure

	 Tireur B exécute les 3 parades correspondantes :
	 Parade en jambe : mains réunies croisées
	 Parade en tête : mains réunies croisées (pointe du bâton à gauche) 
	 Parade en figure : mains réunies croisées (pointe du bâton en l’air) 

Critères de jugement de l’exercice n°2
Tireur A : mains réunies et alignement bras/bâton à l’extension 
du coup à la touche (1 point) :
- respect des armés ; redressement vertical du corps et regrou-
pement des jambes en position d’armé (1 point)
- respect des trajectoires dans les plans verticaux et horizon-
taux ; précision des attaques avec le quart supérieur du bâton 
(1 point) 
Tireur B : précision des parades avec un angle correct (2 points)
 
Exercice n° 3 - 5 points 
Travail statique en binôme
Tireur A en garde à droite inverse
Tireur B en garde à droite conforme
Tireur A à l’attaque et tireur B en parade
Pendant toute la durée de l’exercice le tireur A conserve son pied 
droit fixe et le tireur B son pied gauche fixe

Changer les rôles
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B Techniques de base en statique : 3 attaques sur le côté gauche 
de l’adversaire

a) Tireur A enchaîne les 3 attaques suivantes :
	 Enlevé
	 Croisé tête (en 2 temps)
	 Latéral extérieur figure
 
	 Tireur B exécute les 3 parades correspondantes :
	 Parade en jambe : mains réunies 
	 Parade en tête : mains écartées (pointe du bâton à droite)
	 Parade en figure : mains écartées (pointe du bâton en l’air ou en bas) 

b)Tireur A enchaîne les 3 attaques suivantes :
	 Enlevé
	 Croisé tête (en 2 temps)
	 Latéral extérieur figure
        	
	 Tireur B exécute les 3 parades correspondantes :
	 Parade en jambe : mains réunies
	 Parade en tête : mains réunies (pointe du bâton à droite)
	 Parade en figure : mains réunies (pointe du bâton en l’air)
 
Critères de jugement de l’exercice n°3 : idem exercice n°2
  
Exercice n° 4 - 5 points 
 
Confrontation en dynamique (mode coopératif)
 
Enchaînement et combinaison à tour de rôle de 3 coups au 
choix.
 
Critères de jugement de l’exercice n°4
Tireurs A et B :
- capacité à faire varier l’enchaînement (coups, lignes, voltes) (1 
point)
- respect des armés ; redressement du corps et regroupement 
des jambes en position d’armé (1 point)
- opportunité de la riposte (1 point)
- mains réunies et alignement bras/bâton à l’extension du coup 
à la touche (1 point)
- respect des trajectoires dans les plans verticaux et horizontaux 
et précision des attaques avec le quart supérieur du bâton (1 
point)
 
Pour obtenir le premier degré du B1 : il faut entre 6 et 9 points 
sur 20, pour le deuxième degré du B1 : il faut un minimum de 
10 points sur 20.

GRADE B2 
Bâton de l’école de Joinville

 OBJECTIF

Vérifier l’acquisition de techniques complémentaires et l’appropria-
tion du travail en dynamique
 
Base d’étude
- Pour l’exercice 1 : d’abord en garde à droite (conforme et inverse), 
puis en garde à gauche (conforme et inverse),
- Pour les exercices 2 à 6 : en garde à droite (conforme et inverse) 
uniquement.
 
La manipulation en continu dans le vide
- De moulinets horizontaux réalisés sur les 4 axes des points cardinaux 
en utilisant la volte partielle ou complète,
- De moulinets verticaux ascendants et descendants réalisés d’avant 
en arrière et d’arrière en avant (boucle en 8 à 180°).
 
Le développement en dynamique et en plusieurs temps des six techni-
ques de base suivantes
- En 2 temps : brisé, croisé tête, latéral extérieur figure, latéral croisé 
figure,
- En 3 temps : enlevé, croisé bas
 
Le développement de la 7° technique de base
- Le revers : en 1 ou 2 temps
 
L’exécution des coups piqués en ligne médiane
- Coup porté avec la pointe du bâton (en 1 ou 2 temps)
- Coup porté avec le talon du bâton (en 1 ou 2 temps)
- Les parades contre les coups piqués médians (mains réunies avec 
pointe du bâton vers le bas ; mains réunies croisées avec pointe du 
bâton vers le bas ; mains écartées)
 
L’exécution des parades en flancs sur des attaques horizontales 
- La parade opposition
- La parade toit
- La parade mains écartées
 
La capacité à enchaîner et combiner en confrontation dynamique les 
7 techniques de base avec les piqués portés en ligne médiane (mode 
coopératif).

Exercice n° 1 - 4 points  

Manipulations en continu dans le vide : prestation individuelle
Les exercices de a, b,c seront effectués d’abord en garde à droite ; puis en garde à 
gauche.

a) Six enchaînements de 2 moulinets horizontaux sur les 4 axes 
des points cardinaux
Position de départ : en garde à droite conforme, face au nord (par exemple)
 
- frappe du latéral extérieur figure en 2 temps (volte à 90° vers 
l’ouest)
- frappe du latéral croisé figure en 2 temps (volte à 90° vers le 
nord)
- frappe du latéral extérieur figure en 2 temps (volte à 180° vers 
le sud)
- frappe du latéral  croisé figure  en 2 temps (volte à 180 °vers 
le nord)
- frappe du latéral extérieur figure en 2 temps (volte à 90°vers 
l’Est)
- frappe du latéral croisé figure en 2 temps (volte à 90°vers le 
nord)

N.B : Dans l’enchaînement, le premier moulinet latéral (1° temps) s’effectue avec 
une feinte dans le vide ce qui entraîne et renforce le deuxième moulinet latéral de 
frappe (2° temps)
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Bb) Six enchaînements de 2 moulinets horizontaux sur un adver-
saire imaginaire

Position de départ : en garde à droite conforme        	
- frappe du latéral extérieur figure en 2 temps par décalage à 
droite (cible oreille gauche)
- frappe du latéral extérieur figure en 2 temps par doublé sur 
place (cible oreille gauche)
- frappe du latéral extérieur figure en 2 temps sur volte intérieure 
(cible oreille gauche)
 
Position de départ : en garde à droite inverse
- frappe du latéral croisé figure en 2 temps par décalage à gauche 
(cible oreille droite)
- frappe du latéral croisé figure en 2 temps par doublé sur place 
(cible oreille droite)
- frappe du latéral croisé figure en 2 temps sur volte intérieure 
(cible oreille droite)
 
N.B : Dans l’enchaînement, le premier moulinet latéral (1° temps) s’effectue avec 
une feinte dans le  vide ce qui entraîne et renforce le deuxième moulinet latéral de 
frappe (2° temps)

c) Deux enchaînements de moulinets verticaux réalisés d’avant 
en arrière et d’arrière en avant (boucle en 8 à 180°)

Position de départ : en garde à droite conforme
- brisé + croisé tête - passage en garde inverse à 180 °- enlevé + 
croisé bas
- croisé bas + enlevé - passage en garde inverse à 180°- revers.
 
Critères de jugement de l’exercice n°1
Tireurs A et B
- fluidité (1 point)
- rassemblement du corps et regroupement des jambes en posi-
tion d’armé (1 point)
- respect des axes (1 point)
- respect des armés et des plans horizontaux et verticaux (1 
point)
     	      
Exercice n° 2 - 3 points
 
Techniques de base sur plusieurs temps
Travail dynamique en binôme : combinaison de 2 coups imposés

Tireurs A et B : position de départ en garde à droite conforme ou 
garde à droite inverse indifféremment
Tireurs A et B : chacun à tour de rôle à l’attaque ou à la défense

a) Chaque tireur enchaîne à tour de rôle les 2 coups suivants :
	 brisé en 2 temps + croisé tête en 2 temps (ou ordre inverse)
 
b) Chaque tireur enchaîne à tour de rôle les 2 coups suivants :
	 latéral croisé figure en 2 temps par doublé de face + laté-
ral extérieur figure en 2 temps par doublé de face (ou ordre 
inverse) 
 
c) Chaque tireur enchaîne à tour de rôle les 2 coups suivants :
	 croisé bas en 3 temps + enlevé en 3 temps (ou ordre inverse)
 	
Critères de jugement de l’ exercice n°2
 Tireurs A et B
- fluidité et respect des distances (1 point)
- redressement du corps et rassemblement des jambes en posi-
tion d’armé (1 point)
- variétés des parades : mains réunies, réunies croisées, écartées 
(1 point)                                  	
  

Exercice n° 3 - 1,5 points
 
Le coup latéral en flanc et sa parade
 
Travail dynamique en binôme : combinaison de 4 coups
Tireurs A et B : position de départ en garde à droite conforme ou 
garde à droite inverse indifféremment
Tireurs A et B : chacun à tour de rôle à l’attaque ou à la défense

Chaque tireur enchaîne à tour de rôle les 4 coups suivants :
2 coups en tête (2 temps) + 2 coups latéraux en flanc (2 temps)
  
Critères de jugement de l’exercice n°3
Tireurs A et B
- variété des coups en flanc : par décalage, doublé de face, volte 
(0,5 point)
- variétés des parades en flanc : toit, opposition, mains écartées 
(0,5 point)
- redressement du corps et rassemblement des jambes en posi-
tion d’armé (0,5 point)
  
Exercice n° 4 - 1,5 points

La 7° technique de base : le revers porté en tête avec le talon 
du bâton
Travail dynamique en binôme : combinaison de 3 coups
Tireurs A et B : position de départ en garde à droite conforme ou 
garde à droite inverse indifféremment
Tireurs A et B : chacun à tour de rôle à l’attaque ou à la défense
  
Chaque  tireur enchaîne à tour de rôle :
3 coups en 1 ou 2 temps dont 1 revers obligatoire (ordre indiffé-
rent pour le revers)
 
Critères de jugement  de l’exercice N°4 :
 Tireurs A et B :
- variété de l’enchaînement (coups, lignes, voltes) (0,5 point)
- correction de l’armé du revers (horizontalité du bâton ; appro-
priation de l’allonge complète du bâton ; rassemblement des 
jambes) (0,5 point)
- contrôle et précision de la frappe en revers (0,5 point)
            
Exercice n° 5 - 4 points
  
Les coups piqués en ligne médiane avec la pointe ou le talon du 
bâton
Travail dynamique en binôme 
Tireurs A et B : position de départ en garde à droite conforme ou 
garde à droite inverse indifféremment
Tireurs A et B : chacun à tour de rôle à l’attaque ou à la défense
  
Chaque tireur enchaîne à tour de rôle, en ligne médiane :
2 coups piqués par talon et/ou pointe (en 1 ou 2 temps)
       
Critères de jugement de l’exercice n°5
 Tireurs A et B :
- correction de l’armé du piqué (horizontalité du bâton ; appro-
priation de l’allonge complète du bâton ; rassemblement des 
jambes) : (1 point)
- ancrage correct du pied arrière et contrôle du bâton collé au 
flanc dans  le mouvement du piquer : (1 point)
- variétés des parades contre les coups piqués (mains réunies 
avec pointe du bâton  vers le bas ; mains réunies croisées avec la 
pointe du bâton vers le bas ; mains  écartées) : (1 point)
- en défense sur les coups piqués : esquive totale du corps de 
l’axe d’attaque ; en attaque ou défense utilisation de la volte (1 
point).
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B Exercice n° 5 - 4 points
  
Confrontation en dynamique (assaut à thème en mode coopé-
ratif)

Enchaînement et combinaison à tour de rôle de :
3 coups en 1 ou 2 temps dont 1 piqué médian (ordre indifférent 
pour le piqué)
 
Critères de jugement de l’exercice n°6
Tireurs A et B :
- variété de l’enchaînement (coups, lignes, voltes) (2 points)
- respect des armés et du redressement du corps avec regroupe-
ment des pieds en position d’armé (1 point)
- précision des attaques avec le quart supérieur du bâton (1 
point)
- variété des parades et esquives (1 point)
- opportunité de la riposte (1 point)
 

Pour obtenir le premier degré du B2 : il faut entre 8 et 11 points  
sur 20, pour le deuxième degré du B2 : il faut un minimum de 
12 points sur 20.
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 1899...... Filmographie des Frères Lumière - Les tirailleurs annamites (bâton)-Indochine française (aujourd’hui Vietnam)
 1899.................................................................................L’art de la boxe française et de la canne (Joseph CHARLEMONT)
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BQuelques techniques illustrées

Moulinets verticaux

Moulinet horizontal 
en 1 temps

Coup de bout de talon

Brevet de Bâton - 1845
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B

Coupe de bout de pointe 1er temps Coupe de bout de pointe 2ème temps

Coup de flanc à gauche

Parade de tête, 
les mains réunis 
en rompant

Coup de figure à droite


